
Ring Nr. 
30360 

Sumpfmeise - Paras palustris communis Bald. 
Beringt: 

Datum 
29. Oktober 

Ort 

Colombier 
A. Mathey-Dupraz 

Zurückgemeldet: 

1. Nov. 1926 Colombier 

2. " 1926 
30361 1. November 1926 9. » 1926 

30363 
30934 
30932 

3960 

3812 

31352 

31351 

30945 

3. > 1926 
4. » 1926 

23. » i926 
25. " 1926 

7. November 1926 > 8 Dez. 1926 » 
20. Januar 1926 Sempach 
7. Dezember 1925 

8. » 1926 
19. » 1926 

Sempach 

Amsel - Turdus m. merula L. 
14. Juui 1925 Basel juv. 5.0kt. 1925 Viucelles (Saone et 

E. Voms!ein Loire), 250 km SW. 

11. Juni 1926 Höngg b. Zeh. 
H. Guggeubühl 

juv. 24. Dez. 1926 

(Nachtrag wegen ver-
späteter Bekanntgabe 
des Fundes). 
La Tronche (Isere), 
330 km SW. 

Gartenrotschwanz - Phoenicurus ph. phoenicurus (L.) 
Il.Juni 1926 Sempach juv. 19. Juli 1926 Sempach. Der Vogel 

flatterte nachts 11 Uhr 
bei einem Gewitter 
gegen das helle Fens-

11. Juni 1926 juv. 29. Juli 1926 
ter) bis er Einlass erh. 
Sempach. Lag tot im 
Garten, Gefieder in 

8. Mai 1926 Weibchen 
Mauser (Männchen). 

3. Aug.1926 Sempach, wieder frei-
gelassen. 

(Schluss nächstes Heft). 

Comph~ment a la biologie du Flammant rose 
Phoenicopterlls rllber antiqllorllm <Brehm) 

par Robert Poncy'). 

II. 

Oeneve. 
Il resulte d'une enquete complementaire que j'ai faite au sujet des 

60 Flammants apparus le 13 mai 1925 que ceux-ci poses sur le lac, au 
largedevant Asnieres y resterent jusqu'au coucher du solei! vers 
20 heures. A ce moment ils descendirent pres de Oeneve ou ils tour­
noyerent assez longtemps en cI1iant a peu de hautenr au-dessus de 
l'eau an tour de la prise d'eau en face du bätiment de la S. d. N. Puis 
ils remonterent de nouveau en plein lac et c'est alors qu'on entendit 
leurs cris devant Versoix jusqu'au passage du dernier bateau vers 
21heures. A ce moment ils partirent pour passer au-dessus de St. ]u­
lien en Oenevois a 21 h. 15, mettant un quart d'heure pour parcourir 
quelques 15 kilometres a la vitesse du Cygne. 

Camargue. 
Monsieur Henri Ricard, ingenieur au Salin de Oiraud (RhOne), 

m'ecrit: 

') V oir I. Bulletin Soc. zoo!. Geneve 1925. 
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1 et 2 

LA MARISMA EN ETE ET EN HIVER 
(PHOTOS H. C. OE AMEZAGA) 

2 

3 

TETE DU FLAMMANT ADULTE 1/2 GR. NAT. 
(O'APRES NATURE) 

BIOLOGIE DU FLAMMANT ROSE 
PAR 

R. PONCY 
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«Dans le domaine saH ni er de la Compagnie, les flammants aftec­
tionnent specialement deux etangs: 1° celui du Vaisseau dont la sa­
lure constante toute l'annee en chlorure de sodium est de 30 kg au 
m3 et qui est habite abondamment par le Cardium edule; 2° celui de 
faraman dont le degre de salure varie de 80 a 120 kgs. au m3 suivant 
les necessites de l'exploitation et dont les eaux se concentrent en ete 
jusqu'a saturation. Les Ariemia Salina y pullulent. » 

D'autre part Mr. le Dr. A. Gilbert, Directeur du Musee d'Histoire 
naturelle de la Ville d'Arles, m'ecrit: 

«Pendant tout le mois de mars 1926, j'ai parcouru journellement 
la Camargue a la recherche des lieux de nidification des flammants. 
Le 29 mai j'ai eu la bonne fortune de trouver une colonie de 500 indi­
vidus environ en train d'edifier leurs nids. Il y en avait une soixantaine 
de construits ou de commences. Le surlendemain i1 y a en avait 80 
et dans les premiers deux ceufs. Deux jours plus tard il n'y avait 
plus d'ceufs ni de flammants; dans la nuit precedente un couple de 
renards avait mange les ceufs et donne la chasse aux oiseaux 2). Je 
vis des miIliem de flammants sur les Hangs du litt oral mais je n'ai 
plus trouve de nids; ces derniers se distinguent d'ailleurs malaisement, 
on dirait plutöt le sol foule par un troupeau de sangliers ou de tau­
reaux sauvages. 

Durant l'hiver 1925-26 les flammants sont restes nombreux jus­
qu'a l'approche des premiers froids qui cette a11nee ont ete prematures. 
IIs ne disparaissent jamais completement; seulement au cours de l'hiver 
on n'en trouve que quelques-uns. Le 14 juillet 1926 ils sont tres nom­
breux; sur l'Hang de Valcares entre la pointe de Mornes et la ferme 
du Carrelet; j'en vois une bande d'au moins 10,000 que j'ai fait lever 
a deux ou trois reprises.» 

G u a d a 1 q u iv i r. 
Monsieur Abel Chapman m'ecrit le 25 fevrier 1926: 
«Dans les Marismas, principalement en hiver, l'horizon est parfois 

completement cerne par une ligne continue de flammants roses, se 
succedant par milliers. Ces oiseaux sont tous au repos et mangent 
dans l'eau profonde de 30 a 45 cm environ; dans cette position Hs 
peuvent prendre leur vol aussi aisement qU'Ull Courlis ou un autre 
echassier. 11s s'abattent rarement en eau profonde Oll il leur serait 
necessaire de nager. Cependant je me souV'iens de les avoir vu se 
poser sur la riviere meme (le Guadalquivir qui est naviguable pour 
les grands steameI1s).» 

Monsieur H. C. de Amezaga m' ecrit encore: 
«Manuel Rodriguez dit «Clarita », notre garde de la Marisma 

est mort subitement dans la nuit du 11 au 12 decembre 1925. Il etait 
merveilleux comme observateur et connaissait son terrain et les habi­
tudes des oiseaux comme personne. C'est avec lui que Mr. A. Chap­
man a fait des observations sur la nidification des flammants en 1884. 
Les fiIs de notre regrette Clarita qui a remplace son pere comme garde 

') Voir aussi a ce propos Vriees Tieerd G deo Vogel vau de Camargue in Ardea, jahrg. XVI 
aflevering 2/3 1927 avec photographies (R P.). 
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m'a dit qu'il n'y arien d'extraordinaire a ee que vous ayez vu les 
Flammants se paser et nager sur 1e 1ae de Geneve, ear ils 1e font eon­
tinuellement quand i1 n'y a pas d'eau dans 1a Marisma et meme sur 
1a mer au 1arge de Sanluear. I1 me dit aussi qu'en mai 1926 il a ob­
serve une douzaine de pontes mais que ees aiseaux n'ont pas aeheve 
de nieher. 

Le 4 fevrier 1926 il Y avait une teIle tempete et une pluie si tor­
rentielle depuis quatre jours que le Guadalquivir avait deborde et le 
port de Seville etait ferme a la navigation. I1 etait eomp1etement im­
possible d'arriver jusqu'a la Mamsma. 

Je erains bien que dans un temps plus ou moins lointain eette 
derniere ne soit plus qu'un souvenir ,ear une societe anglaise qui a 
une option d'aehat pour 60,000 hectares de marismas afin d'y planter 
du eoton, fait des essais actuellement dans File Major. S'ils sont eou­
ronnes de sueees, e'en est fait de ees vastes solitudes qua sont, apart 
eel1es de Russie, uniques en Europe. » 

«Du 10 au 24 deeembre 1927 il Y avait beau coup plu d'eau que 
d'habitude, tout etait submerge et 1e temps etait abominable. Aussi 
loin que la vue pouvait s'etendrc ce n'etaient que bandes de Flammants 
en nombre incalculable. Il n'y en avait jamais eu autant et je ai vus 
nager comme vous les avez vus vous meme sur le Leman.» 

T unis i e. 
De Monsieur A. Vaueher le 30 mars 1926: 
«Il y a environ 300 Flammants actuellement au 1ac de Tunis. 
Du 9 juin 1926: Je reviens des Sebkras de 1'dnterieur de Tunisie 

qui toutes sont pourvues de Flammants. C'est evidemment le fait qu'il 
est tomM assez d'eau en Tunisie cet hiver qui 1es a engages a quitter 
le lac de Tunis pour se repandre a l'dnterieur et une partie sera restee 
pour y nicher.» 

Monsieur Blanc, naturaIiste a Tunis, m'envoie d'autre part la note 
suivante: 

«La nidification du Flammant rose en Tunisie.» 
Vers le commeneement du mois de mai de cette annee, 1926 je re­

cevais d'un indigene quelques reufs de Flammant rose qu'i1 avait trou­
ves, disait-il, autour du lac de la Sokra. Apres que1ques indications 
qu'il me donna, j'allais a 1a recherche de l'emplacement Oll pouvaient 
avoir niche ces oiseaux et je fus assez heureux de le decouvrir. Il 
s'etendait sur 1a partie nord du lac, presque a sec a ce moment-la, et 
sur une surface de plus de 50 a 60 hectares. Les nids, a moitie de­
trulits, etaient tres nombreux; il y en avait plusieurs centaines. 

Leur emplacement etait variable; ils etaient par endroit si rap­
pmches, que Fon pouvait marcher d'un nid a l'autre saIlJS qu'aucun 
ne se brisat. Les F1ammants ont du pondre sur 1eurs nids encore 
inacheves, les reufs tombaient a1011s en dehors et furent emportes par 
l'eau et le vent. C'est ainsi que 1es indigenes ont pu ramasser les reufs 
sur le rivage du lac. La Isecheresse trop rapide, n'avait pu permettre 
aux Flammants d'achever leurs nids et 1eur nichee fut ainsi detruite. 
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Ce nid est construit avec de la vase qu l'oiseau pousse insensible­
ment vers un meme point determine avec le dessus de son bec, qui est 
precisement bien constitue pour cela. Peu a peu, son nid se forme, 
s'agrandit et doit prendre une certaine hauteur avant que le moment 
de la ponte n'arrive. 

Les indigenes de la localite n'avaient jamais vu autant de Flam­
mants acette epoque, et ont ete tres surpris de constater leur nom­
breuse nichee. On peut donc en conclure que cet oiseau ne niche pas 
toujours regulierement et chaque annee dans la meme localite, ni meme 
dans le meme pays. 

COUPE DU SEC RENVERSE 

(PENDANT LA PECHE) 

CA L'ENDROIT DE LA COURBURE) 

VOGELSCHUTZ 
Protection des Oiseaux. 

Sitzung des Internationalen Komitees für V oge1sctmtz. 
am 21. und 22. Mai 1928 in Genf. 

Die grosse Mehrheit der Mitglieder des Internationalen Komitees 
für Vogelschutz vereinigte sich dieses Frühjahr in der Schweiz, einem 
Rundschreiben ihres Präsidenten Gilbert T. Pearson, der ebenfalls 
Präsident der grossen Audubon Vereinigungen der Vereinigten Staaten 
von Nordamerika (National Association of Audubon Societies) ist, 
Folge leistend. Die Sitzung wurde vom Präsidenten auf den 21. und 
22. Mai nach Genf, dem Sitze des Völkerbundes, einberufen. 

Der Präsident drückte in dieser Zusammenberufung den Wunsch 
aus, dass jedes Komitee-Mitglied seine persönliche Ansicht über die 
sechs gegebenen Fragen, den Internationalen Vogelschutz betreffend, 
äussere. Auch sollten selbstverständlich etwaige Wünsche von allen 
interessierten Ländern annehmbar sein. Nach Prüfung dieser Vor­
schläge machte der Präsident eine Zusammenstellung, englisch «Reso­
lutions» genannt, die bezweckt, auf einfachstem Wege die vorgestreck­
ten Ziele zu erreichen. Dieses wichtige Dokument, sowie die Haupt­
punkte der Eröffnungsrede zur Konferenz sollen später den Mit­
gliedern der S. G. V. V. mitgeteilt werden. 

Dem Wunsche des Präsidenten Pearson nachkommend, unterbrei­
tete ihm das Schweizer-Nationalkomitee durch unterzeichneten Ver­
treter seine Vorschläge. Durch die grossen, befriedigenden Resultate 
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